
Une année remplie de changements! 
Après l’avoir digéré, écrit, soumis, défendu, rêvé, on l’a eu notre plan 
quinquennal financé par la coopération belge! 

Nouveaux partenaires en Haïti et au Pérou, lancement d’un programme Nord en 
éducation au développement bien défini pour les 5 années à venir, engagement 
d’une nouvelle collègue, déménagement,…  

L’année 2017 fut riche, parfois éprouvante et toujours passionnante! 

 1

Rapport annuel 2017 
Encourager la force des enfants et de leurs communautés pour contribuer à un 

monde plus juste, plus empathique et plus respectueux des droits humains et de 
l’environnement.

 MAI 2018

Nouveau bureau 
Geomoun est 
maintenant Verte 
voie 20, bte 3 à LLN, 
bienvenue! 

Nouvelle 
collaboratrice 
Nathalie Delbar a 
rejoint l’équipe de 
projets Nord! 

Agrément fiscal 

C’est reparti pour 5 
ans!HAITI 

Poursuite des projets et 
nouveau partenaire pour 
soutenir les expulsés de 

Rép Dom…

1
PEROU 

Un nouveau pays 
d’intervention pour 

Geomoun…

2
BELGIQUE 

Des émissions et des 
actes citoyens des 

enfants, des formations 
de professeurs belges…

3



Le droit à 
apprendre et 
grandir dans la 
sécurité et la 
dignité… 

Timkatec est un centre 
d’accueil, de 
scolarisation primaire 

et de formation professionnelle pour des enfants 
et jeunes très vulnérables. L’équipe est composée 
de 65 personnes qui prennent en charge +/- 600 
jeunes par année. Ils scolarisent +/- 200 enfants 
(filles et garçons) et forment professionnellement 
+/- 350 jeunes filles et garçons pour leur 
apprendre un métier (couture, maçonnerie, 
cuisine, électricité). Une cinquantaine de petits et 
jeunes garçons les plus vulnérables, sans famille, 
marginalisés sont accueillis chaque nuit dans un 
dortoir pour y dormir en sécurité… Tous ces jeunes 
bénéficient aussi de 2 repas par jour, de soins de 
santé et d’une assistance socio-psychologique, 
d’activités sportives et artistiques (musique, danse, 
artisanat, photos, un camp de vacances chaque 
été….). 

En 2017: 59 930 euros ont été envoyés à la 
Timkatec permettant essentiellement: 
• La prise en charge psycho-médico-sociale de 

300 enfants et jeunes par l’équipe PMS 
(salaire du staff, médicaments, soins médicaux, 
opérations…). 

• L’organisation du camp d’été pour 200 
enfants et jeunes. 

• La prise en charge de 40 jeunes de la rue 
accueillis au dortoir. 
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UNE BELLE HISTOIRE… 
Le 26 décembre 2017, Pierre Louis Bénéfice, dit Nasove, s’est marié. 
Nasove est un enfant que nous avons rencontré dans les rues en 
1999, il avait alors 10 ans et travaillait dans les tap-tap. Nous l’avions 
inscrit à la Timkatec. Il a maintenant fini ses études secondaires et a 
suivi deux formations professionnelles. Son témoin de mariage était 
Père Simon, le fondateur de la Timkatec. Aujourd’hui, Nasove gère la 
maison que nous avons ouverte pour les jeunes trop âgés qui doivent 
laisser la place aux plus petits et quitter Timkatec sans savoir où aller. 
Nasove, son épouse Loudnie, Polycard et Mackendy vivent ensemble 
dans cette maison appelée « lakay ki sove » ouverte en 2017 par 
Geomoun. 

HAITI 
TIMKATEC 

Port-au-Prince

« Aider des enfants, voir leur visage 
s’ouvrir, cela procure un bonheur 

intérieur intense. Celui de se sentir 
humain. » Père Simon, fondateur de la 

Timkatec.

Père Joseph Simon, fondateur de Timkatec
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HAITI 
RESEDH 

Jacmel

Avec notre partenaire local le RESEDH 
(Réseau du Sud Est pour les Droits Humains), 
nous poursuivons un vaste projet entamé en 
2015 sur l’engagement communautaire pour 
la santé, l’éducation et la protection des 
enfants. Les objectifs de ce projet sont les 
suivants: 

• Les enfants ont davantage accès aux 
services et équipements de base 
(éducation, santé, infrastructure de base, 
sécurité alimentaire, loisirs). 

• Les enfants vulnérables sont mieux 
protégés. 

• Les enfants sont davantage acteurs de leur 
propre développement. 

Le projet s’appuie sur une approche de 
développement communautaire pour 
dynamiser une force collective, un partage de 
savoirs, de compétences et de bienveillance 
autour des enfants.

En 2017, un budget de 247 349 euros a 
été envoyé au RESEDH permettant:  

• Scolarisation de 262 enfants. 

• Formation professionnelle de 141 jeunes 

• Au niveau des mineurs en conflit avec la loi 
(prison de Jacmel): 

53 mineurs en conflit avec la loi ont 
été libérés, remis dans leur/une 
famille, 12 apprennent un métier, une 
quinzaine ont reçu le financement pour 
une petite activité génératrice de 
revenus,  70 ont bénéficié de 6 heures 
d’alphabétisation et d’éducation 
civique par semaine, d’un repas 
équilibré 5jours/semaine, de soins de 
santé et psychologiques. 

• Le projet donne des soins de santé à plus 
de 800 enfants et leur famille. 

• Accompagnement de 10 communautés 
engagées.  

• 8 réalisations communautaires (accès à 
l’eau potable, tronçon de route (en 
collaboration avec les autorités étatiques), 
réhabilitation d’écoles, construction de 
latrines…). 

Faire du 
département du 
Sud-Est un 
exemple phare en 
droits de l’enfant, 
on y arrivera!

UNE BELLE HISTOIRE… 
«	Je	m’appelle	Pe+sson	Louis,	âgé	de	16	ans.	Je	suis	orphelin	de	père	et	de	mère	depuis	plus	de	deux	ans.	
Je	vis	tantôt	dans	la	rue	avec	mes	amis,	tantôt	avec	ma	grand-mère	maternelle,	Ina.	Pour	subvenir	à	mes	
besoins	je	lave	des	voitures	contre	une	pe+te	rémunéra+on.	Ma	vie	dans	la	rue	fait	de	moi	l’objet	de	risée	
de	certains	enfants	qui	vont	à	l’école,	ce	qui	m’offense	d’ailleurs.	Déterminé	à	reprendre	le	chemin	de	
l’école,	j’ai	contacté,	avec	l’aide	du	projet,	le	directeur	de	l’école	na+onale	de	Lavanneau	et	lui	ai	expliqué	
ma	volonté	de	poursuivre	mes	études	interrompues	en	4e.	Je	con+nue	à	me	rendre	à	la	rivière	pour	laver	
les	voitures,	mais	après	l’école	et	une	fois	que	j’ai	fini	de	rédiger	mes	devoirs	et	d’étudier	mes	leçons.	
Contre	vent	et	marée,	je	terminerai	mes	études.	Je	consens	déjà	des	sacrifices,	je	ne	dors	presque	plus	à	la	
rue	suite	à	la	récep+on	des	matériel	et	fourniture	scolaires	de	la	part	du	projet.		Je	dors	chez	ma	grand-
mère	et	je	parcours	chaque	jour	plus	de	trois	kilomètres	pour	me	rendre	à	l’école.	»	
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Octobre 1937, massacre de Persil, l’armée civile 
Dominicaine tue plus de 20 000 Haïtiens, nés 

en République Dominicaine, travaillant dans les 
plantations. La haine des Dominicains pour les 

Haïtiens n’est pas nouvelle. En 2013, une 
décision de la cour constitutionnelle 

dominicaine enlevait rétroactivement, pour les 
85 années écoulées, la nationalité dominicaine 
à toutes les personnes nées en RD de parents 
dits « irréguliers », càd soit-disant « en transit » 

parce que « travailleurs saisonniers » et 
pourtant à l’année. Condamnée par la 

Commission Interaméricaine des droits de 
l’homme (CIDH), les lois venant soit disant 

corriger cette situation n’ont été qu’illusion. Des 
milliers de familles d’immigrants haïtiens, 

menacées, ont été forcés de quitter la 
République Dominicaine.  Le gouvernement 

dominicain a intensifié les expulsions vers Haïti, 
parmi elles des enfants accompagnés ou non 
de leurs parents.  Selon les organisations qui 
font le suivi de ces expulsions à la frontière 

dont le Groupe d’Appui aux Rapatriés et aux 
Réfugiés (GARR), entre le 17 juin 2015 et le 28 

avril 2016, la République Dominicaine a 
déporté 93,947 personnes vers Haïti. A leur 

arrivée à la frontière, les enfants, qu’ils soient 
accompagnés ou non de leurs parents, ont faim 

et soif, sont fatigués, malades, traumatisés 
d’avoir été arrachés de leurs milieux pour être 

relâchés dans un endroit inconnu. Avec des 
moyens limités, quelques organisations comme 

le GARR ou le CEMI accueillent à la frontière 
ces enfants ainsi que leurs familles et 

enregistrent leurs noms.

En 2017, un budget de 27 389 euros a été 
envoyé au GARR permettant les réalisations 
suivantes: 

• Scolarisation de 33 enfants rapatriés (18 
fillettes et 15 garçons) de la commune de Anse-
à-Pitres. 

• Réalisation d’une formation professionnelle 
en technique agricole pour 31 jeunes (7 
femmes et 24 hommes). 

• Réalisation de trois séances de formation sur la 
gestion des activités génératrices de revenus 
au profit de 75 chefs de familles (74 femmes 
et 1 homme). Après cette formation, chaque 
famille a reçu une somme d’argent pour créer 
sa propre activité génératrice de revenus.  

• Sensibilisation des communautés d’accueil 
et des écoles: 11 directeurs d’école ont 
participé à la réinsertion de beaucoup d’enfants 
rapatriés ou expulsés de la République 
Dominicaine, en acceptant de les recevoir dans 
leurs établissements scolaires malgré le fait 
qu’ils soient pour la plupart sans acte de 
naissance et qu’ils ne parlent pas le créole 
haïtien (une des langues de l’enseignement en 
Haïti). Les directeurs et les professeurs ont 
encadré avec succès les enfants, qui ont quasi 
tous réussi leur année scolaire. 

• Au moins 40% de la population ansapitoise 
est sensibilisée aux conditions de vie des 
personnes vivant dans les camps, les droits des 
rapatriés. 

• 75 chefs de familles ont reçu des formations 
les habilitant à défendre leurs droits et ceux de 
leurs enfants. 
• 21 autorités locales ont été formées aux 
droits des migrants, les normes et politiques 
relatives aux droits des enfants.  

HAITI 
GARR 

Anse-à-Pitres

Depuis 2017, 
GEOMOUN appuie un 
nouveau partenaire, le 
Groupe d’Appui aux 
Rapatriés et Réfugiés, 
GARR.



 

En partenariat avec 
l’ONG Entraide et Fraternité, nous soutenons deux 
nouveaux partenaires Chibolito et Kallpa. Ils 
travaillent sur la problématique des enfants et des 
adolescents de la rue à Cajamarca et à Lima.  

A Cajamarca, dans le Nord: Chibolito soutient des 
enfants et des adolescents étant dans des 
situations de grande précarité, en participant à 
leur développement éducatif et social. 

A Lima, Kallpa renforce des organisations 
communautaires qui œuvrent au service de la 
petite enfance et la promotion des droits des 
enfants dans une situation de pauvreté et de 
vulnérabilité, particulièrement par le soutien aux 
mamans. 
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PEROU 
Un nouveau pays 

d’intervention pour 
Geomoun…

La belle Histoire de Zacaria 

Zacaria était un enfant des rues qui a été pris en 
charge par Chibolito vers 10 ans. Il a été à l’école 

puis a suivi des cours de cuisine.  
Maintenant, il est adulte, papa de 2 enfants et 

propriétaire de son propre restaurant. 

Zacaria	enfant,	au	cours	de	
cuisine	à	Chibolito.

En	2017,	un	budget	de	86	708	euros	a	été	envoyé	
au	Pérou	perme;ant	les	réalisa>ons	suivantes	

Chibolito: 
• Accueillir, loger et nourrir 23 jeunes garçons 

sortis de la rue. 
• Accueillir et scolariser 14 enfants dans leur 

classe à pédagogie active. Ces enfants (avec 
troubles d’apprentissages, handicaps…) 
n’avaient accès à aucune autre école. 

• Donner un appui scolaire à 24 jeunes en 
décrochage. 

• Former à la menuiserie 20 jeunes. 

• Donner accès au sport, au théâtre, à l’artisanat 
et à la musique à plus d’une centaine de 
jeunes vulnérables. 

Kallpa: 
• Faire une grande campagne de sensibilisation 

sur le droit des enfants. 
• Mettre en place des équipes formées à la 

sensibilisation (droits de l’enfant, santé, 
éducation, nutrition, protection), des visites 
familiales (vigilance et prévention de la violence 
familiale, la protection des enfants, le suivi de la 
santé des enfants) qui patrouillent dans des 
quartiers très défavorisés de Lima. 



La radio des enfants 
qui s’engagent 
prend des ailes! 

LE SON D’ENFANTS invite des enfants du Nord et 
du Sud à s’informer et à s’exprimer au sujet de la 
société et à ne pas être passifs face aux problèmes 
qu’il peut y avoir. Grâce au travail de réflexion fait 
en classe, les enfants réfléchissent aux 
interconnexions des enjeux de société. Ce qui se 
passe ici, se passe-t-il là-bas ? Ce que je peux faire 
ici, a-t-il un impact là-bas ? 

Eux aussi, à leur échelle, ont le droit de faire 
connaître leur opinion, d’interpeler les adultes et 
les politiques. Ils peuvent agir car ils sont les 
acteurs du monde d’aujourd’hui.  

LE SON D’ENFANTS est réalisé en Belgique, mais 
aussi au Togo, au Bénin et en Haïti. Les classes sont 
jumelées 2 par 2 pendant la durée du projet pour 
permettre la découverte, la rencontre, 
l’interpellation et le regard de l’autre sur une 
thématique. 

Discussion philosophique, choix des thématiques 
d’émission, présentation des écoles jumelles les 
unes aux autres. Podcast des animations publiés 
sur le site internet du projet: 
www.lesondenfants.be  
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BELGIQUE 
Des émissions et des 

actes citoyens des 
enfants, des formations 

d’enseignants en 
Belgique…

En 2017, avec un budget de 75 973 euros, le 
projet d’éducation au développement a 
notamment réalisé: 

1. La formation d'enseignants ou 
d'animateurs d'enfants de 8 à 12 ans afin 
d'utiliser au mieux la valise « A La Rencontre 
de l’Autre » (ALRA). Ces formations IFC ont 
été données à Louvain-La-Neuve en 2 
sessions de 2 jours. 30 enseignants (titulaire, 
professeur de morale, religion et EPC) ont été 
formés. 

2. Le projet a préparé et réalisé des 
émissions de radio avec des élèves et leur 
professeur sur des thématiques d’éducation à 
la citoyenneté mondiale. 109 élèves en 
Belgique ont participé aux émissions et 
150 dans les pays partenaires (Haïti, Togo, 
Bénin). Les émissions ont été diffusées en 
direct par des radios locales et diffusées via 
les médias sociaux et les sites web des 
associations partenaires. Les 11 classes 
engagées dans le projet radio ont aussi 
réalisé un acte citoyen en rapport avec la 
thématique de leur émission.  

3. Dans le processus de préparation de ces 
émissions, nous avons donné des animations 
issues de la valise pédagogique ALRA 
(identité, interculturalité, droits de l'enfant, 
philosophie et apprentissage de la 
citoyenneté à l'école). 

Une classe d’une école qui mobilise l’ensemble des élèves de l’école au tri sélectif et zéro 
déchet, participe au concours du Bubble Festival et gagne le prix du jury décerné par Mme 

Céline Fremault, Ministre de l'environnement pour la Région de Bruxelles Capitale, des 
élèves haïtiens qui plantent 200 arbres, des reporters de l’alimentation durable au Bénin 
qui réalisent un potager et plantent des arbres, des enfants qui se mobilisent au conseil 
communal de Chastre contre les visites domiciliaires, transforment leur salle de gym en 

centre de tri lors d’une collecte de vêtements au profit des migrants de la gare du Nord… 
Et tant d’autres actes citoyens portés par les enfants, autant de sujets profonds qu’ils ont 
appris à décrypter pour pouvoir les raconter sur les ondes… On est fier, fier, fier d’eux!

Ecole du Zio au Togo



Les actions 
solidaires, ce sont 
tous les amis de 
Geomoun qui 
témoignent de leur 
soutien 
inconditionnel à nos 
projets… Qu’ils en 
soient infiniment 
remerciés!  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ACTIONS 
SOLIDAIRES… 

MERCI!

LE MARATHON DE 
BARCELONE DE ASTRID ET 
PAUL 

Des mois de 
préparation et 
d’entrainement et 
surtout près de 4 
heures d’effort 
intense pour 
boucler les 42,195 
km du marathon de 
Barcelone le 12 
mars. Au delà de ce 
défi sportif, Astrid 

Grosjean et Paul Dubois ont voulu aider 
GEOMOUN à atteindre l’objectif de 600 
ordres permanents pour soutenir des enfants 
vulnérables en Haïti. Leurs efforts à tous les 
niveaux ont été récompensés: 6400 euros ont 
été récoltés! 

LE CONCERT ROCK DU BARREAU 
DE NIVELLES 

Le Barreau du Brabant 
Wallon s’est mobilisé 
pour GEOMOUN le 
samedi 10 juin en 
organisant un bon 
moment convivial et 
musical au BAR ROCK.

MARCHE DE BERNIE ET JACQUES SEPULCHRE 

"L'absence est sans doute la présence la 
plus forte". Tels sont les mots de Jacques et 
Bernie lors de leur départ pour un périple 
de 2500 km... à pied! De Namur à Monte 
Sant’Angelo au nord des Pouilles italiennes, 
Bernie et Jacques ont contemplé la marche 
du monde avec GEOMOUN dans leurs 
pensées. 

MARIAGE DE MARIE ET ALEXIS MALHERBE 

Merci à Marie et Alexis, qui lors de leur 
mariage le 29 juillet, ont préféré que leurs 
amis et la famille soutiennent nos projets en 
faisant un don à GEOMOUN plutôt que de 
recevoir des fleurs. 

Jacques et Bernie.

MISSION DE BENJAMIN STRUELENS EN HAÏTI EN NOVEMBRE 
2017 

Benjamin nous a fait l’immense cadeau de 
venir avec nous en Haïti pour nous permettre 
d’avoir des magnifiques photos des projets. 
Merci à lui!



 

 

DEMENAGEMENT & STAFF 

Il s'en passe des choses chez Geomoun. En été 
2017, nous avons déménagé nos bureaux de 
quelques dizaines de mètres à Louvain-La-Neuve. 
Nous sommes désormais installées Verte Voie, à 
l'orée du Parc de la Source. Source d'optimisme, 
de détermination et de nouvelles amitiés puisque 
l'équipe de Geomoun s'est aussi agrandie avec 
l'arrivée de Nathalie Delbar, chargée de projets en 
Education au Développement. Le staff est 
actuellement de 2,7 ETP.

De gauche à droite, Nathalie Delbar, Cécile 
 Nuyt, Geneviève Fuks et Frédérique Daoût. 

MISSIONS SUD 

• Une mission au Pérou en juillet a été réalisée par 
Geneviève FUKS. 

• En Haïti, 4 missions (février et novembre) ont été 
réalisées par Geneviève Fuks et Cécile Nuyt 
(suivi de projet, révision de la convention de 
partenariat, formation staff). 

• Visite de nos projets en Haïti par la coopération 
belge (DGD): Suite au dialogue stratégique avec 
les acteurs de la coopération non-
gouvernementale belge en Haïti, nous 
effectuons des visites de terrain pour voir les 
projets en action ! Résultat? « Un bel exemple 
d'une approche "bottom up" en répondant aux 
besoins des communautés » Propos de Mr Joris 
Vannieuwenhove, DGD. 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ADMINISTRATION 
& 

FINANCES

Au Pérou, le 
programme est 
coordonné par Rocio 
del Pilar Cortez Sanchez 
qui représente Entraide 
et Fraternité au Pérou. 5 
personnes travaillent à 

Chibolito 

En Haïti, 
Le programme est géré par 4 de 
l’équipe PMS de la Timkatec 
coordonnée par Père Joseph 
Simon, 14 personnes pour le 
programme mené avec le 

RESEDH coordonné 
par Jetho Pierre 
Paul, 2 personnes 
au GARR 
coordonné par 
Saint-Pierre 
Beaubrun 

Le Son d’Enfants est coordonné par Valéry 
Voltaire à la Timkatec, Glousenette Joissaint à 
Jacmel, Sylvestre Dossa au Bénin et Samir 
Abi au Togo.

Deux mobilisatrices communautaires de 
Lima, Richard Osorio de Kallpa et Rocio 
del Pilar

Les cuisinières et confidentes des enfants de 
nos projets…300 enfants à nourrir chaque jour 

NOS EQUIPES AU SUD



Nous avons clôturé cet exercice 2017 avec un bénéfice de 34.232 euros qui, 
cumulée aux résultats reportés antérieurs de 219.498 euros, donne un résultat 
reporté de 253.731 euros. 
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ADMINISTRATION 
& 

FINANCES

2016 2017 Commentaires

Produits 333.182,81 690.598,85 Augmentation (+357 
416 €) notamment due 
aux dons et aux 
subsides utilisés en 
2017

Charges 357.514,54 656.366,59 Les charges sont en 
forte augmentation 
(298 852 €) 
essentiellement due 
aux dépenses des 
partenaires SUD dans 
le cadre du 
programme DGD

Résultats bilan -24.331,73 34.232,26

	-				

	100.000,00		

	200.000,00		

	300.000,00		

	400.000,00		

	500.000,00		

	600.000,00		

	700.000,00		

	800.000,00		

2016	 2017	

Produits	

Charges	



 

 

PRODUITS 690.598,85 €

Ventes et Prestations de services 0 %

Dons 63.612,02 € 9,21 %

Subside DGD 429.005,87 € 62,12 %

Subsides Autres 195.171,25 € 28,26 %

Intérêts créditeurs 266,65 € 0,04 %

Autres produits 2.543,06 € 0,37 %

CHARGES 656.366,59 €

Programme DGD 2017 485.146 € 73,91 %

Programme LSDE (FWB et BW) 16.005,11 € 2,44 %

Geomoun 111.018,02 € 16,91 %
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Ventes	et	Presta*ons	de	service	

Dons	

Subside	DGD	

Subside	Autres	

Intérêts	créditeurs	

Autres	produits		

Programme	DGD	2017	

Programme	LSDE	(FWB	et	BW)	

Geomoun	



Dépenses par projet et partenaire 
 

Avec le précieux soutien de:

LSDE RESEDH 
(Jacmel)

TIMKATEC 
(PAP)

GARR (Anse-
à-Pitre)

CHIBOLITO 
(Cajamarca)

KALLPA (Lima)

59.968 € 254.394 € 59.930 € 27.389 € 65.288 € 24.480 €

14 % 57 % 12 % 6 % 14 % 6 %
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